
Discours prononcé à l'ouverture de la séance
générale du 3 octobre 1871

Autor(en): Quiquerez, A.

Objekttyp: Preface

Zeitschrift: Actes de la Société jurassienne d'émulation

Band (Jahr): 22 (1871)

PDF erstellt am: 16.08.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch



DISCOURS

PRONONCE A L'OÜVERTURE DE LA SEANCE GENERALE

du 3 octobre 1871

Par M. A. Quiquerez, president

Messieurs et chers collegues!

La Societe jurassienne d'emulation a dejä eu trois.reunions
generates ä Delemont, en 1849, 1855 et 1863. Celle-ci est la
qualrieme. Soyez done encore les bienvenus et puissiez-vous
empörter d'ici un de ces bons souvenirs qui nous ont suivis
en sortant de chaque localite qui, tour ä tour, nous a ac-
cueillis avec tant d'amitie et de cordialite.

Les autorites de Delemont se sont pretees avec la plus
grande obligeance pour nous fournir les salles necessaires,
et le conseil municipal a genereusement contribue aux frais
de reception.

C'est avec joie que je vois dans cette assemblee des col-
lcgues qui ont assiste aux reunions precedentes, tandis que
tant d'autres ne peuvent plus repondre h l'appel. La mort
eclaircit chaque annee les rangs des anciens societaircs.
Plus de 40 ont dejä disparu et des 13 fondateurs, il n'en reste
plus que trois.

II appavtient ä la jeunesse de combler les vides que fait
l'impitoyable faucheuse. Lesheures quel'on'donneä l'etude
ne sont jamais regrettees. Quelques jours par an, pour se



röunir dans les sections, unejournee, pourse retrouvertous
ensemble, sont des moments bien employes.

N'est-ce pas une fete, un honneur, pour chaque localite,
quand arrivent chez eile ces travailleurs du Jura? Ceux-ci
partagent cette joie et ils sont heureux de pouvoir encore
serrer la main ä des amis, ä des collaborateurs, ä des conci-
toyens, qui tous n'ont qu'un but : encourager et propager
dans le Jura l'etude et la culture des lettres, des sciences et
des arts. C'est lä une noble mission, aussi a-t-elle dejä porte
d'heureux fruits. Les memoires de notre societe et les
publications qu'elle a patronnees, ont pris un rang honorable
en Suisse et ä l'etranger. Cela seul doit dejä etre pour nous
un puissant encouragement pour persister dans cette voie.

Nous devons remercier notre President, M. ICohler, qui a

bien voulu dresser la table des travaux de la Societe, depuis
sa fondation. Cet opuscule est la meilleure preuve qu'on
puisse fournir de l'utilite et de l'activite de notre institution.
Onvoit qu'on a redigedes memoires surplus de 20 branches
de notre programme, et que plus de cent de nos membres
ont contribue ä ces travaux. Sans notre Societe, le tres grand
nombre de ces memoires et notices n'auraient jamais ete
publies, tandis qu'actuellement dejä, et par la suite encore,
ils seront une mine ou nos enfants puiseront des renseigne-
ments utiles qu'ils ne pourraient trouver ailleurs.

Je ne dirai rien des evenements qui ont retarde d'un an
la reunion de ce jour. Estimons-rious heureux de n'avoir pas
eu ä deplorer de plus grands malheurs et de ne point par-
tager le sort de nos voisins. Notre belle patrie est restee libre
et honoree, tandis que d'autres subissent la loi du plus fort.

Nous devons doncprofiter de ce moment de calme et de
paix pour poursuivre nos travaux et resserrer les liens qui
unissent les travailleurs du Jura. G'est en exprimant ce vceu
que je vous souhaite encore une fois la bienvenue.

M. Quiquerez resume alors tres brievement une notice
sur l'histoire de Delemont et du Vorbourg. (Voir ä l'ap-
pendice.
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